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Foreword
Joyce Joumaa

I met Fatine almost a year ago; it was a much anticipated encounter after seeing her 
work for the first time not long before. What specifically intrigued me in her work was 
the sense of familiarity that her images evoked. It felt like they resonated with my own 
experiences of time and space. This comes as no surprise since I grew up in Lebanon, 
a place that shares some visual affinities with Morocco, where Fatine grew up in part. 
These affinities go beyond what is visual, and perhaps exist in the realm of what critical 
theory describes as intangible: that which is affect. In taking affect as a point of departure 
for reading Fatine’s subjects, we may be able to translate these intangible matters as 
more meaning emerges.

How do you account for the cultural paradigm that we use to negotiate our relationship 
to ourselves and to others in everyday life? And later, how do you account for matters of 
affect that emerge in this process? Between these two questions, or perhaps somewhere 
following them, lies an answer that this book offers: Fatine’s photos become gestures 
of accounting for the intangible, and they create definitions that reason  cannot defy.

When the wings finally do run out of lift,
your tires will kiss the runway for a very gentle “grease-job” landing.

Fatine’s father worked at the Transit and Lodging counter in the Casablanca 
 Mohammed V Airport; it was his job to welcome visitors into the country and to direct 
them towards the hotels where they would be staying. This job can be read as the 
embodiment of hospitality. It also entails sharing one’s knowledge about the places 
that define what a city is. Prior to the existence of digital navigation technologies, it was 
a person with this type of job who mediated the characteristics of a place based on their 
lived experiences and their relationship to it. This depiction is thus a recurrent gesture 
that Fatine engages with based on her relationship to both Montréal and  Casablanca. 

Landing precedes a point of contact, one through which the emotional bond with loved 
ones is regenerated. Kiss Landing takes the notions of hospitality and care as a point of 
departure to reflect on their various philosophical and visual unfoldings. Taken over the 
span of ten years and through recurring movements between the two cities, the photos 
subtly oscillate between the reunion that brings people together and the distance which 
sometimes makes such gatherings impossible. The exercise in sequencing that Fatine 
prioritizes as a visual conductor accounts for the gaps that distance generates and for 
how perception and the making of our identity is affected by them. I go back to the idea 
of subtlety, as it is hardly possible to identify where the photos were taken between the 
two places: this is not only the result of the intelligent playfulness behind the sequenc-
ing of the images, but it also states the truth that home is something that is replicable.

Within this belief, the warmth that can be seen or felt in most of these photos reflects 
our ability to recreate personal landscapes of home with the ones we choose to share 
the mundane with. In the context of this book, the people depicted in the photos are 
friends and consequently open a reflection about the concept of friendship. Fatine’s 
visual approach to intimacy renders this concept visible, allowing further echoes. I am 
interested in this idea of reflexivity and definition around the notion of friendship as 
a way to circle back to how critical theory fails in trying to define intangible matters. 
But as a counter-gesture, friendship is depicted in its very core: the ability to coexist 
with your loved ones in the realm of the quotidian and its banality. This discussion also 
reminds us that there are circumstances over which we do not have control, similar to 
the limited extent to which we consciously engage in choosing a friend. Hospitality 
here takes another dimension, where it is in the decision to host these people in our 
lives, practically and in the realm of affect, that friendship emerges, eventually culmi-
nating in reciprocity.

Kiss Landing is lastly also a careful close-up of the objects and people that animate mun-
dane instances. In depicting the banal happenings in the private areas of our lives, we 
are invited to reflect on romantic instances that make up the everyday—not romantic in 
the sense that it involves only a one-dimensional definition of love, but in ways where 
love is an expanded concept that involves the practice of a labour that is based in care. 
Perhaps it is through our acts of crafting relationships and building emotional rapport 
with the spaces we inhabit and the people in them that things are rendered meaningful.

Préface
Joyce Joumaa

J’ai rencontré Fatine il y a environ un an. C’est une rencontre que j’attendais avec 
impatience, puisque j’avais découvert ses photos peu de temps auparavant. Ce qui m’a 
particulièrement intriguée dans son travail, c’est le sentiment de familiarité qui s’en 
dégage. C’est comme si ses photos résonnaient avec ma propre expérience du temps et 
de l’espace. Il n’y a sans doute là rien d’étonnant, car j’ai moi-même grandi au Liban, 
une région qui a visuellement beaucoup en commun avec le Maroc, où Fatine a passé 
une partie de son enfance. Ces affinités vont au-delà de ce qui est visuel et existent 
peut-être dans le domaine de ce que la théorie critique désigne comme intangible : ce qui 
relève de l’affect. En prenant l’affect comme point de départ pour interpréter les sujets 
photographiés par Fatine, nous pourrions parvenir à élucider les liens intangibles qui 
s’en dégagent à mesure que le sens de Kiss Landing se dévoile. 

Comment rendre compte du paradigme culturel grâce auquel nous négocions notre 
individualité et nos relations avec les autres dans la vie de tous les jours ? Comment 
considérer les enjeux affectifs qui émergent de ce processus ? Entre ces deux questions, 
ou peut-être quelque part à leur suite, ce livre nous propose une réponse : les photogra-
phies réalisées par Fatine rendent compte de l’intangible et formulent des définitions 
que la raison seule ne peut saisir.

Lorsque les ailes finiront par manquer de portance,
vos pneus embrasseront la piste pour un atterrissage « bien huilé », tout en douceur. 

Le père de Fatine était employé au Service transit et hébergement de l’aéroport 
 Mohamed V de Casablanca. Il était chargé d’accueillir les visiteur·euses en transit au 
pays et de les conduire vers les hôtels où iels allaient séjourner. Cette activité profes-
sionnelle peut être perçue comme l’incarnation même de l’hospitalité. Elle exige, en 
outre, le partage de connaissances personnelles des sites qui définissent ce qu’est une 
ville. Avant l’existence des technologies numériques de navigation assistée, il revenait 
aux personnes occupant ces fonctions de faire connaître aux visiteurs les caractéris-
tiques de la ville en mettant à profit leur expérience vécue et leur relation à celle-ci. 
Fatine emprunte une voie similaire pour illustrer sa relation avec Casablanca, mais aussi 
avec Montréal.

L’atterrissage, ici, précède un point de contact par lequel se régénère le lien affectif avec 
les êtres aimés. Kiss Landing prend comme point de départ les notions d’hospitalité et de 
soin pour réfléchir à leurs différents prolongements philosophiques et visuels. Réalisées 
sur une dizaine d’années, au cours de déplacements réguliers entre les deux villes, ces 
photos oscillent subtilement entre les retrouvailles qui rapprochent et la distance qui 
rend parfois ces rencontres impossibles. L’exercice de séquençage que Fatine privilégie 
pour agencer la succession des images rend compte des écarts que la distance impose et 
de la manière dont la perception et la construction de notre identité en sont affectées. 
Je reviens à l’idée de subtilité, car il n’est guère possible d’identifier dans quelle ville les 
photos ont été prises. Il ne s’agit pas là simplement du fruit d’une intelligence ludique, 
mais c’est aussi l’affirmation de la vérité selon laquelle le chez-soi est quelque chose qui 
peut être reproduit.

Dans cette optique, la chaleur vue ou ressentie en regardant ces photos reflète notre 
capacité à recréer des paysages personnels et intimes avec celleux auprès de qui nous 
choisissons de partager le quotidien. Les ami·es représenté·es dans les photographies de 
ce livre nous convient donc à une réflexion autour du concept d’amitié. Le traitement 
visuel employé par Fatine transpose l’intimité en quelque chose de visible, lui permet-
tant de faire naître d’autres résonances. Je m’intéresse à cette idée de réflexivité et à une 
définition de l’amitié qui suggérerait que la théorie critique échoue à définir des objets 
intangibles.  Cet ensemble de photographies dépeint plutôt l’amitié dans son essence 
même, soit dans la capacité à coexister avec nos proches dans l’espace de l’intimité, 
dans toute sa banalité. Cette réflexion nous rappelle qu’il existe des circonstances qui 
échappent à notre contrôle, par exemple nos limites à nous engager dans le choix de 
nos amitiés. L’hospitalité prend ici une autre dimension : c’est en acceptant d’accueillir 
ces personnes dans nos vies, concrètement et dans le domaine de l’affect, que l’amitié 
émerge, pour finalement culminer dans la réciprocité.

Enfin, Kiss Landing rassemble des images qui captent minutieusement, en gros plan, des 
objets et des personnes s’évadant tout à coup de l’ordinaire lors de rencontres impromp-
tues. En montrant les événements banals qui se déroulent dans les zones privées de nos 
vies, Fatine nous invite à réfléchir aux situations romantiques qui apparaissent dans la 
trame du quotidien : non pas « romantiques » au sens de la définition unidimensionnelle 
de l’amour, mais dans un sens plus large où l’amour englobe la pratique d’un travail 
basé sur l’attention. Peut-être qu’en fait, les espaces que nous habitons contribuent à 
façonner nos émotions et jouent un rôle non négligeable dans la construction de notre 
identité tout en enrichissant le sens de nos relations avec les autres.
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